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Sommaire. - Sont présentés les résultats des observations sur les formations réci­
fales dans le Frasnien et le Givétien des Monts de Sainte-Croix (G6ry Swieto­
krzyskie), dans les localités Kadzielnia, Sitk6wka et Jurkowice. A Kadzielnia ce sont
les biohermes et à Sitk6wka et Jurkowice - les biostromes.

INTRODUCTION

Le but de cette communication est d'apporter des informations préli­
minaires sur les études entreprises des récifs dévoniens en Pologne. Les
matériaux pour ce travail sont r assemblés pal- les soins d e l'Institut de
Paléozoologie de l'Académie Polonaise des Sciences et de l'Institut de
Géologie. Les travaux de laboratoire sont effectués dans les mêmes insti­
tuts .

Les résultats des études provisoires ont été basés sur les matériaux
prélevés des affleurements du Dévonien dans les Monts de Sainte-Croix
(G6ry Swietokrzyskie), dans le Plateau de Silésie-Cracovie, ainsi que
dans les forages.

Les résultats des travaux, m enés depuis 25 ans par le Prof. Dr Marius
Lecompte sur le terrain des récifs dévoniens classiquement développés
en Belgique (Lecompte, 1954, 1959), ont servi de modèle pour l'étude
des récifs dévoniens en Pologne. Le deuxième auteur (A. S.) a pris
connaissance des récifs en Ardenne à l'occasion de son séjour en Belgi­
que en 1956. Le premier auteur (M. P .) a pu aussi en prendre connais­
sance au cours du Symposium Bonne-Bruxelles en 1960. En 1961, le
Prof. M. Lecompte est venu en Pologne et a fait, en commun avec les
deux aute urs, une série d 'observations des sédiments récifaux dans les
Monts de Sainte-Croix et dans le Plateau Cracovien.
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Les auteurs expriment leur profonde reconnaissance à M. le Profes­
seur Lecompte pour l'aide qu'il leur a accordée dans les études entre­
prises.

LES RgCIFS DANS LE DEvONIEN DE POLOGNE

Dans le territoire de la Pologne les récifs se trouvent dans la sene
carbonatée du Dévonien moyen et supérieur. On les a notés jusqu'à pré­
sent dans le Dévonien de la région des Monts de Sainte-Croix (Czar­
nocki, 1948, 1958) et du Plateau de Silésie-Cracovie, ainsi que dans la
dépression marginale de la Plaine Basse de Pologne (forage Bakowa, IG
1; Pajchlowa, 1959).

Les premiers représentants des Coraux dévoniens apparaissent dans
les couches de passage entre le Dévonien inférieur et moyen. Des sédi­
ments récifaux typiquement développés n'apparaissent que dans le
Givétien. Dans sa partie inférieure, développée principalement sous for­
me de dolomies, apparaissent les premiers biostromes, connus aussi dans
le Givétien supérieur et le Frasnien inférieur. Par contre, dans le
Frasnien moyen les biohermes dominent. Dans les sédiments plus jeunes
du Dévonien on ne trouve pas de sédiments récifaux.

Il résulte des observations faites jusqu'à présent que les biostromes
sont largement répartis dans le Dévonien, aussi bien des Monts de Sain­
te-Croix, du Plateau de Silésie-Cracovie, que de la dépression marginale
de la Plaine Basse de Pologne. Par contre, les biohermes se limitent à la
zone méridionale de la région de Sainte-Croix. Une telle répartition des
différents types des sédiments récifaux était conditionnée par le relief
du fond de la mer dans la période de la sédimentation des dépôts dévo­
niens. Ce relief était dû aux mouvements calédoniens qui ont exhaussé
les sédiments éopaléozoïques formant des seuils. Entre eux se formaient
des étendues de mer peu profonde, permettant le développement des
récifs (Fig . 1).

Les sédiments récifaux de la partie sud-ouest des Monts de Sainte­
Croix sont les plus accessibles aux études. Probablement ils sont là le
plus complètement développés et on les trouve entre les massifs éopaléo­
zoïques des chaînons: de Checiny, de Posl ôw et de Lysogôry.

Les biostromes sont développés dans le bassin de Bolechowice-Gale­
zice, du synclinal de Kielce-Lagôw et de celui de Bodzentyn. Les bioher­
mes n'ont été observés jusqu'à présent que dans le bassin de Bolechowi­
ce-Galezice et dans la partie occidentale du synclinal de Kielce-Lag ôw,
bien qu'il existe certaines prémisses qu'ils sont développés également
dans la partie orientale de ce synclinal (Samsonowicz, 1934). Des bioher­
mes bien développés se trouvent aux environs de Kielce où ils forment
une chaîne de collines, s'étendant de Szczukowskie Gorki par Brusznia,
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Fig. 1. - Esquisse de la répartition des biostromes et biohermes dans le Dévonien des Monts de Sainte-Croix:
1 bioherme, 2 biostrome, 3 Dévonien, 4 Paléozoïque supérieur, 5 Paléozoïque inférieur.
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Karcz6wka et Kadzielnia. Ils sont développés en outre aux environs de
Eolechowice.

Parmi les résultats des études effectuées jusqu'ici, seuls troix exem­
ples de récifs seront présentés dans cette communication: un du type de
biohermes, observé dans la carrière de Kadzielnia, et deux autres du
type de biostrcme développés à Sitk6wka et à Jurkowice.

Kadzielnia

La colline Kadzielnia où se trouve une grande carrière fait partie de
la chaîne, s 'étendant de G6rki Szczukowskie à Zag6rze dans la partie
occidentale 'd u synclinal d e Kielce-Lag6w. Cette chaîne est construite
de calcaires à gros bancs et rocheux du Frasnien ainsi que de m arnes
et de schistes du Famennien.

[Z]1 fZ2]2 ~3

DJ]J4 CJs ~6 ---7 == 8 '/'/' 9

F ig . 2. - Esquisse géologique de la carrièr e de Kadzielnia: 1 Frasnien mo yen.
2 Frasnien supér ieur , 3 Famennien, 4 karst permo-tri asique, 5 Qu aternair e, 6 limites
de la car r ièr e, 7 failles , 8 calcaires strati fiés in te rb ioherm aux, 9 ca lca ires bicher­
maux.

(Esq ui sse de la carrière d 'a près S. K ozlowski , 1962).
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Les sédiments du Dévonien supérieur de la chaîne de Kadzielnia
faisaient l'objet des études de Czarnocki (1958) qui a distingué à Ka­
dzielnia trois niveaux du Frasnien: l'inférieur, le moyen et le supérieur.

Les calcaires de la carrière de Kadzielnia, ayant été intensivement
exploités durant les dernières années, des niveaux inférieurs ont été
mis à nu.

Au cours des observations effectuées dernièrement, les auteurs ont
constaté que les calcaires massifs du Frasnien forment des biohermes.
Trois d'entre eux sont visibles dans le niveau inférieur, deux sont déve­
loppés dans le niveau le plus bas dans la partie ouest de la carrière, et un
fragment du troisième dans sa partie orientale. Les biohermes de la partie
supérieure du Frasnien moyen ne se sont conservés que dans le rocher
dit "des géologues" (Fig. 2).

Au pied de la paroi occidentale du "Rocher des géologues" on voit
une coupe passant à travers deux biohermes qui ont été étudiés sur
100 m de longueur (Fig. 3). Les études ont porté sur des parois de 8 m
de hauteur. Des levées exactes de la répartition des ensembles fauniques
y ont été effectuées (Fig . 3).

Dans la paroi orientale de la carrière (profil 1) on trouve des calcaires
clairs, biohermiques, entourés de calcaires plus foncés interbiohermiques.
La présence de deux biohermes a été mis en relief non seulement par le
calcaire massif, clair, mais encore par la faune qui s'y trouve . Les cal­
caires plus foncés, stratifiés, contiennent une faune caractéristique du
milieu interbiohermique.

Trois zones bathymétriques ont été observées dans chaque bioherme.
La plus basse c'est la zone corallienne avec de petites colonies d'Actino­
stroma devonense Lecompte. Dans cette zone on trouve des Tétracoralliai­
res isolés: Macgeea berdensis Soshkina, M. czarnockii Rôzkowska (Roz­
kowska, 1953) et Thamnophyllum monozonatum (Soshkina). Au-dessus de
celle-ci se trouve la zone à Stromatoporoïdes dans laquelle domine Acti­
nostroma devonense atteignant jusqu'à 1,5 m de diamètre. Les Brachio­
podes forment souvent des agglomérations, soit des bancs entourant
Actinostroma. De même, les Tétracoralliaires forment des bancs ou des ag­
glomérations. Ce sont les mêmes espèces qui se trouvent dans la zone la
plus basse. Alveolites suborbicularis y est aussi présent. Cette partie du
bioherme s'est formée probablement dans la zone de turbulence.

La partie supérieure du bioherme est construite comme la plus basse
et, de même que celle-là, c'est une zone corallienne qui se forme à une
profondeur un peu plus grande que la zone médiane.

Sur le versant du bioherme on voit des calcaires stratifiés, plus fon­
cés, dans la partie inférieure - tâchetés. La faune dans ce calcaire est
disposée en bancs reflétant le pendage du versant. Ce pendage est souli­
gné encore par les colonies d'Actinostroma devonense qui se présentent
là sous forme de lamelles de quelques centimètres d'épaisseur et dont
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Fig. 3. - Structure de la paroi de la carrière l de Kadzielnia:
1-19 points où ont été faits les levées de la répartition dela faune, I-III niveaux bathymétriques dans la bioherme, A calcaires interbiohermaux.
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la longueur atteint parfois 1 m. Dans la partie médiane des calcaires
interbiohermiques on trouve de petites colonies de Stromatoporella spissa
Lecompte, développées sous forme de petites lamelles minces, réunies
en bancs disposés horizontalement. Dans les calcaires interbiohermiques
on trouve les mêmes espèces de Tetracoralliaires que dans les bioher­
mes. Parmi les Tabulés on y trouve, en dehors de A . suborbicularis, deux
autres espèces: A. parvus Lecompte et A. tenuissimus Salée (Stasinska,
1953). On y rencontre en outre des Brachiopodes.

Le troisième bioherme n'affleure que partiellement. Dans les frag­
ments accessibles on a observé sa partie marginale, par contre la partie
centrale est mal visible.

Dans les parties périphériques de la carrière affleurent des zones
récifales développées sous forme de calcaires plus foncés, contenant des
Tétracoralliaires isolés, des Brachiopodes et des Gastéropodes souvent
rencontrés: Loxonema polonicum Gürich et Pleurotomaria kadzielniae
Gürich.

Le bioherme du niveau supérieur est construit sur des calcaires
foncés recouvrant le niveau inférieur des biohermes. Seule une petite
partie en a été conservée. Il convient de supposer que les biohermes
du Frasnien moyen ont été recouverts par les sédiments accumulés dans
une mer un peu plus profonde et qui avaient entièrement terminé la
phase récifale dans le Dévonien. Dans ces sédiments on trouve déjà un
autre ensemble faunique.

Il résulte de nos observations que le Frasnien moyen est développé
à Kadzielnia sous forme de calcaires avec biohermes. Ce sont les calcai­
res dits "de Kadzielnia".

Sitk6wka

Un récif du type biostromique a été observé dans la vieille carrrere
de Sitk6wka, situé dans l'aile nord du bassin de Bolechowice-Galezice.
On y trouve des calcaires stratifiés, faiblement nodulaires et microdétri­
tiques. Dans quelques strates on peut voir des intercalations de cherts.
Czarnocki (1948) a attribué les calcaires de Sitk6wka au Givétien su­
périeur.

Dans les sédiments étudiés on a distingué plusieurs couches, con­
tenant differents ensembles fauniques , indiquant la labilité du fond du
bassin et des conditions paléoécologiques différenciées (Fig. 4). Dans le
mur des sédiments affleurant dans la carrière on voit des calcaires stra­
tifiés, contenant des colonies bien conservées d'Amphipores, de Tetra­
coralliaires et de Stromatoporoïdes massifs. Le plus bas on trouve en
masse Amphipora ramosa (Phill.) (Gogolczyk, 1956), plus haut Disphyl­
lum geinitzi Lang & Smith (R ôzkowska, 1948) . Au-dessus d'eux apparaît
Idiostroma fililaminatum Lecompte. Plus haut encore se trouvent des
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calcaires stratifiés contenant une faune plus pauvre, composée de Stro­
matoporoïdes branchus, de Tétracoralliaires solitaires, de très rares
Brachiopodes et de menus Gastéropodes. Des calcaires sans faune les
séparent des calcaires, situés plus haut et contenant de petits Stromato-
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Fig. 4. - Sitkôwka : 1 calcaires nodulaires, 2 calcaires en plaquettes, 3 calcaires
à gros bancs, 4 calcaires stratifiés, 5 cornéennes, 6 Stromatoporoïdes branchus.
7 Amphipore, 8 Stromatoporoïdes lamellaires, 9 Stromatoporoïdes massifs, 10 Ta­
bulés branchus, 11 Tétracoralliaires individuels, 12 Brachiopodes, 13 Gastéropodes.
Echelle 1:30.
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poroïdes massifs, des Tétracoralliaires solitaires et des Amphipores. Des
calcaires nodulaires avec bancs de Brachiopodes terminent cette série
riche en faune . On y rencontre sporadiquement des Idiostromes et des
Amphipores.

Dans la série analysée des sédiments, se reflètent les changements
de profondeur du fond du bassin. Les couches situées le plus bas, con­
tenant des Amphipores et des Tétracoralliaires solitaires, représentent
les sédiments déposés au-dessous de la zone de turbulence. L'intercala­
tion de calcaires microdétrttiques signale un certain approfondissement
du bassin qui par la suite devient rapidement moins profond et accumule
des sédiments, abondant en colonies massives d'Idiostromes. Les sédi­
ments plus jeunes sont développés sous forme de calcaires stratifiés,
contenant une faune peu nombreuse, composée principalement de re­
présentants du genre Amphipora, de sporadiques Tétracoralliaires soli­
taires, de Brachiopodes et de Gastéropodes . Cet ensemble de faune prou­
ve que le milieu, où elle vivaient, subissait d 'importantes oscillations
avec tendance générale à l'abaissement du fond. Les changements ba­
thymétriques observés dans les sédiments visibles dans la paroi décou­
verte de la carriére forment des cycles qui dans le secteur étudié du
profil d'une puissance de 50 m se répètent à cinq reprises.

Jurkowie,e

Les affleurements du Dévonien à Jurkowice se trouvent dans la
partie sud-est de la région de Kielce (Samsonowicz, 1930). Sur les dépôts
du Cambrien reposent les conglomérats et les grès du Dévonien inférieur,
passant vers le haut en dolomies marneuses du Couvinien. Dans leur
toit on trouve des calcaires stratifiés du Givétien, bondés de faune com­
posée principalement de représentants des Stromatoporoïdes, des Tabulés,
des Tétracoralliaires en colonies et solitaires, de Brachiopodes et de
Gastéropodes (Fig. 5). Les colonies affleurent dans deux carrières actuel­
lement exploitées.

Dans celle située au sud de la route affleure une paroi de 14 m de
haut et de 150 m de long. Les calcaires en gros bancs du mur sont con­
struits principalement par de grandes colonies d'Actinostroma devonense
Lecompte, à côté desquelles on trouve des colonies d'Hexagonaria jurko­
wicensis Rôzkowska, d'Amphipora sp ., Alveolites sp. et Thamnopora sp.
Ces calcaires passent en calcaires finement stratifiés dont la faune est
semblable, mais sans colonies d'Hexagonaria. Les sédiments plus récents
consistent en calcaires à bancs moyens avec une faune analogue. La série
se termine par des calcaires nodulaires dans lesquels dominent les poly­
piers.

Les calcaires à gros bancs avec faune analogue à celle des couches
du mur réapparaissent plus haut. Actinostroma y atteint des dimensions
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9 Acta Palaeontologica Polonica Nr 2/65
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considérables. Au-dessus des calcaires à gros bancs réapparaissent les
calcaires finement stratifiés et nodulaires ainsi que les marnes argileuses.
Les colonies de Stromatoporoïdes n 'y atteignent pas de grandes dimen­
sions. Dans les couches de marnes argileuses il n'y a pas de macrofaune.

Toute la série de calcaires de cette carrière est caractérisée par la
présence de Stringocephalus burtini Defr.

Dans la carrière située à 400 m au sud de la précédente, affleurent des
calcaires plus récents d'une puissance de 17 m. Ils sont caractérisés par
l'absence de Stringocephalus burtini. De même que dans la carrière
précédente, on y observe des calcaires à gros bancs contenant de grandes
colonies d'Actinostroma sertiforme Lecompte et qui au-dessus et au­
-dessous sont limités par des calcaires à bancs minces et moyens, ainsi
que nodulaires où dominent les Stromatoporoïdes et les Coraux branchus
(Amphipora sp. , Idiostroma sp., Thamnopora sp .). Au sommet de la
série décrite on a des calcaires pélitiques, laminés, ainsi que de minces
couches de calcaires avec stylolites. La macrofaune y fait défaut.

De même que dans la carrière Sitk6wka, il est possible de distinguer
dans celle de Jurkowice plusieurs niveaux contenant des ensembles fau­
niques variés, indiquant les variations bathymétriques du bassin. Dans
le secteur étudié du profil de plus de 30 m de puissance la profondeur
du bassin a augmenté et diminué à trois reprises.

Les sédiments récifaux étudiés indiquent qu'aussi bien les biohermes
que les biostromes étaient construits principalement par les colonies de
Stromatoporoïdes avec la participation de Coraux (Tabules et Tétraco­
ralliaires).

Institut Géologique
et

Institut de Paléozoologie
de l'Académie Polonaise des Sciences,

Warszawa, octobre 1964
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MARIA PAJCHLOWA & ANNA STASINSKA

UTWORY RAFOWE W DEWONIE GOR SWIF;TOKRZYSKICH

Streszczenie

Celem niniejszej notatki jest podanie wstepnych wiadomoscl 0 rozpoczetych

badaniach raf dewonskich w Polsce, kt6re wystepuja w serii weglanowe] dewonu

srodkowego i g ôrnego. Obserwowano je dotychczas w dewonie regionu éwieto­

krzyskiego i slasko-krakowskiego, a takze w zapadlisku brzeznym Nizu Pol­

skiego. Typowo rozwiniete utwory rafowe ukazuja sie dopiero w z-ywecie.

W dolnej [ego czesci, wyksztalconej g16wnie w postaci dolomitôw, pojawiaja sie

pierwsze biostromy, kt6re znane sa rôwniez z gôrnego zywetu i dolnego franu .

Natomiast we franie srodkowyrn dominuja biohermy. W mlodszych osadach dewonu

utwor6w rafowych brak,

Najdostepniejsze dla badan sa utwory rafowe poludniowo-zachodniej czesci G6r

Swietokrzyskich. Prawdopodobnie sa tu one najpelniej wyksztalcone i wystepuia

pomiedzy masywami staropaleozoicznymi pasm: checinskiego, poslowskiego i Iyso­

gôrskiego, Biostromy rozwiniete sa w obrebie niecki bolechowlcko-galezickiej, syn­

klinorium kielecko-Iagowskiego i synkliny bodzentynskie]. Biohermy natomiast

obserwowano dotychczas jedynie w niecce bolechowickc-galeziokie] i w zachodniej

g'
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czesci synklinorium kielecko-lagowskiego, jakkolwiek istndeja pewne przeslanki, ze

sa one wyksztalcone rôwniez i we wschodniej czescl tego synklinorium. Dobrze roz­

wiriiete biohermy wystepuia w okolicy Kielc, gdzie tworza pasmo wzgôrz ciagnacych

sie od G6rek Szczukowskich, przez Brusznie, Karcz ôwke Kadzielnie, Ponadto roz­

winiete sa one w okolicy Bolechowic,

Z wynik6w dotychczasowych badan przedstawione sa w tej notatce tylko trzy

przyklady raî: [edna typu biohermy, obserwowana na Kadzielni, a dwie inne typu

biostromy, rozwiniete w Sitk6wce i Jurkowicach,

MAPl1H TIAnXJIEBA & AHHA CTACl1HbCKA

PI1et>OBbIE OBP A30BAHI1H .n;EBOHA CBEHTOKP)KJ1CKI1X ror (IIOJIbIIIA)

Pe3JO..4f,e

HaCTOHlI.\aH CTaTbH co~ep1KI1T npenaapnrem.asre CBe~eHI1H 0 Ha'laTbIXI1CCJIe~o­

BaHI1HX ~eBOHCKJ1X pl1<pOB B Horn.ure, xoropsre HaXO~HTCH B Kap6oHaTHoJ1: CepHI1

cpennero 11 aepxnero ~eBOHa. Pnrpoasre o6pa30BaHI1H ~o CI1X nOpl13BeCTHbI 6bIJII1

H3 ~eBOHCKI1X OTJI01KeHI1i1 CBeHTOKp1KI1CKOrO 11 CI1JIe3CKO-KpaKoBcKoro paaoaoa,

a TaK1Ke 113 xpaesoü Bna~I1HbI IlOJIbcKoJ1: HI13MeHHoCTI1. Tl1nl1'1Hble PI1<Posble oôpa­

30BaHI1H nOHBJIHIOTCH JII111Ib B 1KI1BeTCKOM apyce, B HI11KHeJ1: er o '1aCTI1, npe~CTaBJI eH­

HOJ1: rJIaBHbIM 06pa30M ~OJIOMI1TaMl1, rrOHBJIHIOTCH nepasre 6110CTpOMbI, xoropsre

113BeCTHbI TaK1Ke 113 aepxnero 1KI1BeTa 11 HI11KHerO <ppaHa. B cpenaest cppaae 3aTO

npe06JIa~aIOT 6110repMbI. B 6oJI€e MOJIO~bIX ocanxax ~eBOHa pl1<pOBble 06pa30BaHI1H

OTCYTCTBYIOT.

H al160JIee ~ocTynHbIMI1 ~JIH 'I1C CJI e~OBaID1j:I HBJIHIOTCH Pl1(pOBble 06pa30BaHI1H

IOrO-3ana~HoJ1: '1ac'I'I1 CBeHTOKp}KI1CKI1X Top. Bepoa-rno OH}I TYT naaôonee rrOJIHO

p a3BI1TbI 11 naxonarca Me1K~y cTapOnaJIe03oJ1:cKI1MI1 MaCCI1BaMl1 KpH1KeJ1: : xeH~I1H­

CKI1M, rrOCJIOBCKI1M 11 JIblcorYPCKI1M. BI1C'CTpOMbI pa3BI1TbI B npeztenax ôo.nexo­

BI1l\KO-raJIeH311l\KoJ1: MYJIb~bI, KeJIel\KO-JiarOBCKoro CI1HKJII1Hapl1H 11 6o~3eHTbIHcKOH

CI1HKJII1HaJII1. BI10repMbI 1Ke Ha6JI1o~aJII1Cb no CI1X nop TOJIbKO B 60JIeXOBI1l\KO-ra­

JIeH311l\K'OH MYJIb~e 11 B aanazmoa '1aCTI1 xenemco-naroacxoro CI1HKJII1HOpI1H. Ho I1Me­

IOTCH aexoropsre npe~nQ.cbIJIK'I1, '1'I'O OHI1 pa3BI1TbJ TaK}Ke 11 B BOCTO'lHOJ1: '1aCTI1 3TOro

CI1HKJII1HOpI1H. Xopouro pa3BI1TbI OHorepMbI, BbICTynaIOlI.\I1e B oKpeCTHOCTI1 Kern.u,

o6pa3YIOT pszr XOJIMOB, xoropsre npOCTl1paIOTCH OT !UYKOBCKI1X TOpoK xepea Bpy­

llIHIO, Kap'lYBKY 11 Ka~3eJIbHIO . KpOMe Toro, 6110repMbI BCTpe'laIOTCH TaK}Ke B oxpe­

CTHOCTI1 BOJIeXOBI1l\.

113 ~OCTl1rHYTbIX I1CCJIe~OBaHI1J1: B 3TOH cra-rse npe~CTaBJIeHO TOJIbKO Tpl1 npn­

Mcpa pxcpoa: O~I1H Tl1na 6l1orepMbI, KOTOpbIJ1: Ha6JIIO~aJICH Ha Ka~3eJIbHe, 11 naa I1Hhle

Tl1na 6110CTPOMbI, asrcrynarourae B CI1TKYBKe 11 B IOpKCBI1l\ax.
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